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Et si on reparlait du 21 décembre 2012 ?

INSOLITE

Evènement terrifiant pour certains,
mais attendu par d'autres, adeptes
" des religions du Livre " pour qui
l'Apocalypse doit annoncer la fin des
temps et donc le jugement dernier, la
prédiction du calendrier maya aura-
t-elle lieu ? En d'autres termes, suis-je
en train d'écrire ma dernière et gracieuse
pige pour Plainevue magazine ???

En tout état de cause,reconnaissons que le
fait n'est pas nouveau,et force est de
constater que l'homme moderne, comme
ses lointains ancêtres, a connu et connaîtra
encore ces grandes peurs ataviques. Rap-
pelons-nous,par exemple, le passage à l'an
2000 où un grand couturier parisien s'était
couvert de ridicule en annonçant la fin du
monde... Sans vouloir porter un jugement
de valeur sur un tel comportement au XXIe
siècle, nous pensons, néanmoins, que les
angoisses vécues par les hommes du
Moyen Âge à l'approche de l'An Mil étaient
plus respectables, car plongés dans les
ténèbres de l'obscurantisme ambiant, ils ne

pouvaient pas remettre en cause l'interpré-
tation fallacieuse de certaines prédictions.

Les peurs apocalyptiques, eschatologiques,
ainsi que les grandes frayeurs induites par
un univers anxiogène provoquaient tout
simplement chez  les hommes, la peur... de
vivre ! Il est vrai qu'entre guerres, épidémies,
famines et un système féodal implacable,
l'heure n'était pas à " la dolce vita ". L'intérêt
que nous portons à l'histoire locale nous a
amenés à nous pencher sur la vie des
Beaucerons au fil du temps. L'étude des
registres paroissiaux a été au centre de nos
recherches. Ces documents abondent, en
effet, d'informations qui éclairent sur les
conditions de vie à partir du haut Moyen
Âge jusqu'à la fin du XIXe siècle. Comment,
par exemple, ne pas être effrayé par la
mortalité due aux loups dans le Pays
chartrain ? Les secteurs du Coudray et de
Nogent-le-Phaye, en particulier, furent
gravement touchés par des attaques de
loups aux XVIIe et XVIIIe siècles. Ces féroces
prédateurs entrèrent même dans Chartres



lors d'hivers rigoureux. De même, le chan-
gement climatique que nous connaissons
actellement ne doit pas  nous faire oublier
les catastrophes naturelles qui défrayèrent
la chronique autrefois : hivers très froids :
1709, 1740 (-30 à Chartres), sécheresses,
inondations, tempêtes (celle de 1788 fut la
plus destructrice), et même un (mini) trem-
blement de terre qui terrorisa la population
en 1579. Par ailleurs, des phénomènes
aussi naturels que les éclipses ou les
comètes inquiétaient fortement les gens.
Mais ce sont les famines quasi endémiques,
les guerres, et surtout les épidémies qui
étaient au coeur des terreurs vécues en
Beauce (la grande  peste  du milieu du XIVe

siècle fit passer de vie à trépas plus d'un
tiers de la population dans notre région).
Alors, et en faisant référence à un feuilleton
télévisé : Plus belle la vie en 2013 ?
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